
 

Accessoires à la sculpture 
dans la corbeille 

les tailloirs donnent le ton ! 

et lõastragale cõest lõ£glise. 

Tailloir 

Corbeille 

Astragale 



Dans la corbeille le sculpteur exprime son art, il 

sõaide de lõespace au dessus nomm® tailloir pour 

donner des indices qui bien souvent sont indis-

pensables pour interpréter le contenu de son mes-

sage. Le tailloir donne le ton, il éclaire le thème 

développé dans la corbeille. 

Lõastragale est parfois employ®e aussi, elle repr®-

sente alors lõ®glise au propre et au figur®, cõest 

lõaboutissement du pilier, un soutient de lõ®glise et 

de lõ£glise, un pr®lat de haut rang, un ®v°que ou 

un abbé, un chanoine, un moine, ou tout un cha-

cun. 

A SAINT-HILAIRE-LA-CROIX (16), des fleurs 

à quatre pétales, en « X » et non en croix, le pilier 

se faire engouler par un monstre qui représente 

un vice! Les feuilles grasses penchent vers le sol! 

Ci-dessous, on voit bien lõeffort du sculpteur pour  

que les pattes ne reposent pas sur lõastragale. . 

A BLANZAC-les-MATHA (17) 



Quelques symboles sur ce tailloir du cloître de MOISSAC (82): des fleurs de lys orien-

tées vers le ciel (la chastet® ou puret®) et des feuilles lancéolées (symbole phallique) dirigées 

vers le sol: un choix à faire entre deux options. 

Ce haut du tailloir pour aider ¨ lõinterpr®tation du tailloir dans lequel deux l®onins lut-

tent mais sont retenus par leurs queues entrelacées, leurs pattes sont en « X » (¨ ne pas 

suivre) car les l®onins repr®sentent la force virile, ici, dans le clo´tre, celle du moine. 

Dans la corbeille le sculpteur montre le bon chemin,  la métamorphose. La queue qui 

symbolise selon Anne et Robert Blanc, ce qui est au plus profond de lõ©me est ligot®e, 

ma´tris®e par lõastragale. Elle est accol®e au pilier; le pilier cõest lõabb® et la corde sym-

bolise la communaut®, celle des moines entourant lõabb®. 

La m®tamorphose sõeffectue, cette ©me gagne des ailes, elle est moins animale, elle 

sõest all®g®e et pourra gagner le ciel, cette ©me a atteint la saintet®, dõo½ lõaur®ole. 

Cõest lõobjectif du moine: devenir saint pour que ses pri¯res soient plus efficaces. 



 

A ARNAC-POMPADOUR (19) le tailloir montre des feuilles dõeau (symbole phallique), elles 

sont dirigées vers le ciel indiquant un appel, elles ne retombent pas vers le sol, pas tout à 

fait, mais le geste est amorc®, ce nõest quõun avertissement. 

Un léonin (force virile) à la gauche, croque des feuilles grasses (un symbole de vie ®ternelle), il aspi-

re à cette vie et à la droite la tête (son ©me) se prot¯ge dõun danger par ses mains (ses actions). 

Entre les deux, un personnage nu, (©me) dont le sculpteur vient de dévoiler deux aspects 

contradictoires qui le divise, en effet le sculpteur montre la même âme de gauche à droite! 

La force virile, par ses pattes dominant lõastragale, indiquent quõil corrompt lõ£glise par sa 

spiritualit® douteuse il est encore dans lõanimalit®. 

Comment réagit-il, il est accroupi dans une position peu spirituelle, (il d®f¯que) par ses mains 

(actions) posées sur ses jambes (marche vers le ciel) il montre sa volonté de maîtriser sa marche 

vers le ciel, mais cette attitude, confirmée par la sculpture de droite, est trop passive, ses 

pieds sont en opposition et indiquent lõimmobilisme. 

Ses pieds sont bien pos®s volontairement sur lõastragale, mais il ne fera pas avancer lõ£glise, 

il est dans la passivité, un vice condamné par Jean Cassien. 

Cõest un chapiteau ¨ gauche de lõentr®e de lõ®difice pour enseigner que la passivit®, ou lõim-

mobilisme nõaide pas la communaut®, et ne m¯ne pas au ciel! Il faut prendre sur soit et agir! 

 

 LES FEUILLES LANCÉOLÉES 

ou FEUILLES DõEAU 



Pour continuer sur le même thème, mais cette fois-ci avec un tailloir plus explicite ! à MAILHAT (63) 

Remarquez les rinceaux qui sont un appel au combat spirituel, aux épreuves avec leurs succès et leurs 

d®faites qui forgent lõ©me. 

Remarquez la face simiesque, et lõinspirateur de cette paresse, au-dessus: le malin. 

Pour continuer sur la 

feuille dõeau lanc®ol®e et 

son symbole, voici une 

scénette dans la crypte de 

lõAquilon au MONT-

SAINT-MICHEL (51). 

A gauche lõ©me se d®lecte 

en léchant les feuilles 

dõeau, et ¨ droite elle est 

passive, dans une attitude 

peu spirituelle. Pas besoin 

de tailloir, tout est dit! 

LES RINCEAUX 

pour les épreuves 



Le tailloir en marches dõescalier indique quõil faut progresser. En effet cette ©me encore dans les 

rinceaux (®preuves), est en bonne voie, elle a le casque de la foi et surtout se nourrit  de paroles venant 

des cieux.. Elle doit continuer son parcours du combattant. 

A lõ®glise de COLOMBIERS (17), cette ©me est en combat spirituel, comme lõindiquent les rinceaux 

du tailloir. Sur la gauche du chapiteau, le sculpteur a repr®sent® son vice: la boisson. Une partie de lui

-m°me supplie quõon le laisse dans son vice et lõautre non. Puis cõest la ma´trise, la chevelure sõourle 

(spiritualisation) les volatiles (ils vivent dans les cieux) conseillent et guident la marche vers le ciel avec leurs 

pattes sur les jambes. Elle perd sa barbe bifide, le symbole de la division intérieure. 

Les ESCALIERS 

à gravir pour progresser. 


